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6 OCTOBRE 2019 

170E ANNIVERSAIRE DU DECÈS DE MÈRE MARIE-ROSE 

 

NAÎTRE À LA VIE GLORIEUSE 

 

 

Nul d’entre vous ne vit pour soi-même. (Rom. 14, 7) 

 

Le 23 mai 1982, l’Église l’a déclarée « Bienheureuse Marie-Rose 

Durocher ». Bien heureuse, elle l’est déjà depuis son entrée au ciel,  il 

y a 170 ans. Toute sa vie, elle a souhaité « être une rose d’agréable 

odeur pour Dieu ». Le 6 octobre 1849, Dieu est venu cueillir sa rose 

pour lui donner une durée éternelle. En ce 6 octobre 2019, célébrons à 

la fois sa naissance sur terre et sa naissance glorieuse au ciel. 

 

 

Refrain : Renaître dans son cœur  (DC Quelle est cette folie? R. Lebel)  (ou autre)  

 

Renaître de l'Esprit. Renaître dans son cœur. 

Renaître de l'Esprit. Comme un fruit, une fleur. 

  

Hymne (adaptation : fête de sainte Claire) -- ensemble 

 

Pareille à la rose du jardin, tu as fleuri au grand Soleil. 

Tu t’es laissée revêtir de beauté, de simplicité, d’abandon.  

 

Terre de vérité, la Parole t’a nourrie de sagesse profonde. 

Assoiffée de Dieu, tes racines secrètes ont bu l’Eau vive. 

 

Dépouillée par le Vent, ton être tout entier a vibré de joie. 

Donne-nous de répondre à l’appel qui résonne, éternel. 

Refrain : Renaître de l'Esprit. Renaître dans son cœur. 

Renaître de l'Esprit. Comme un fruit, une fleur. 

 

Texte de réflexion  

 

On pourrait considérer la mort comme une étape normale de la vie, comme une espérance de 

bonheur ou encore, comme un désir ouvert sur l’infini. 
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Dans la pensée de mère Marie-Rose, la vie et la mort, vécues dans la liberté, la joie et l’amour, 

sont l’une et l’autre, le prélude de la félicité suprême : aimer Dieu parfaitement et pour 

toujours, chez Lui, dans son ciel, la « véritable patrie ». Ce bonheur ineffable, elle va, durant 

quatre mois,  l’entrevoir pour elle-même d’une façon plus immédiate et se disposer avec 

ferveur à le vivre à jamais.  

 

Un acte de consécration qu’elle compose par fragments permet de déceler ses sentiments 

intimes (…)  Elle veut d’abord employer ce temps à bénir, à aimer, surtout à imiter Marie de 

tout son pouvoir, et à la  faire, de même, bénir, aimer et servir par toute sa communauté. (…)  

« Protégez ma dernière heure. (…) J’espère en Dieu, je l’aime de tout mon cœur et vous aussi, 

ma bonne Mère ». 

Duval, Germaine, Par le chemin du roi, p.364-366  

 

 

Moment de silence  ou  Partage libre  

Cette vision de la mort correspond-elle à ma propre vision ? 

 

 

Refrain : Seigneur, ton amour soit sur nous, comme notre espoir est en toi !  

 

Psaume 32,18–20 et 22  
 

Dieu veille sur ceux qui le craignent, 

qui mettent leur espoir en son amour,  

pour les délivrer de la mort,  

les garder en vie aux jours de famine.  

 

Nous attendons notre vie du Seigneur :  

il est pour nous un appui, un bouclier.  

Que ton amour, Seigneur, soit sur nous  

comme notre espoir est en toi ! Gloire… 

 

Refrain : Seigneur, ton amour soit sur nous, comme notre espoir est en toi !  

 

Présentation de la Parole  

 

Jésus  a accompli sa mission sur terre. Il a vaincu la mort. Il nous  précède dans la gloire. Il 

est glorifié à travers nous, les membres de son Corps. Sa  présence  est plus forte que son 

absence. Le chapitre 17 de saint Jean  exprime bien son testament spirituel.  
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Pour sa part, mère Marie-Rose a toujours affirmé que l’oeuvre qu’elle accomplissait n’était pas 

son œuvre, mais celle de Dieu. À ses derniers moments, elle réconfortait ses sœurs affligées 

en leur disant : « Dieu prendra soin de vous ».  

 

Relisons lentement les paroles que Jean attribue à Jésus. Imaginons y voir, en filigrane, les 

traits, l’œuvre et l’héritage de notre fondatrice.  

 

Parole : Jean, chapitre  17  (extraits) 
 

❖ Moi, je t’ai glorifié sur la terre en accomplissant l’œuvre que tu m’avais donnée à faire. 
 

❖ J’ai manifesté ton nom à mes disciples. Quand j’étais avec eux, je les gardais unis dans 

ton nom, le nom que tu m’as donné. J’ai veillé sur eux. 
 

❖ Je prie, pour ceux et celles que tu m’as donnés, garde-les unis dans ton nom, pour qu’ils 

soient un, comme nous-mêmes. Qu’ils aient en eux ma joie, et qu’ils en soient comblés. 
 

❖ Père, je veux que là où je suis, les personnes que tu m’as données soient elles aussi avec 

moi. Qu’elles   contemplent ma gloire, celle que tu m’as donnée parce que tu m’as aimé 

avant la fondation du monde. 

 

Paroles de mère Marie-Rose 

 

Mère Marie-Rose prie Marie pour ses filles : 
 

❖ Je vous prie, ma bonne Mère, de me faire connaître  les sœurs (sujets) que j’ai à 

conduire. Donnez-moi l’esprit que vous désirez qu’elles aient. Donnez à tous vos enfants 

qui vous aiment la connaissance du véritable amour … 
 

❖ Ma bonne Mère, mettez dans mon cœur misérable le feu sacré de l’amour divin dont le 

vôtre fut embrasé pour Jésus et pour nous. Je vous demande la même faveur pour 

toutes mes soeurs. 
 

❖ Que le Seigneur vous fasse vivre dans la charité les unes avec les autres et en grande 

union avec Lui. 
 

❖ Je vous laisse dans la paix du Seigneur et sous les auspices des Saints Noms de Jésus 

et de Marie. 

 

Silence ou partage  

Qu’est-ce que ces Paroles me disent de la spiritualité de mère Marie-Rose et de l’héritage 

qu’elle nous a transmis? 
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2019 : 15e anniversaire du transfert du tombeau 
 

Le 1er mai 2004, mère Marie-Rose revenait chez elle, à Longueuil.  Elle était accueillie 

avec respect et grande joie. Rappelons-nous qu’elle est toujours vivante parmi nous. 
 

Toujours vivante, Marie-Rose… 
Simone Perras, s.n.j.m., 2004 

Ce qui reste de toi, 

C’est plus qu’un corps usé par le service, 

C’est plus que des os polis par l’usure des ans, 

C’est plus qu’un nom gravé sur une tombe 

Ou inscrit dans nos livres d’histoire, 

C’est plus qu’une image ou une relique 

Si vénérées soient-elles.  
 

Ce qui reste de toi, 

C’est un rayonnement discret sur notre milieu, 

C’est une protection sur nos familles, 

C’est un regard de tendresse sur nos enfants. 

C’est une présence à invoquer. 
 

Ce qui reste de toi, 

C’est un élan de charité active, 

C’est une pleine confiance dans la personne, 

C’est la grâce d’une vie sereine, 

D’une paix à appeler sur notre monde. 
 

Ce qui reste de toi, 

C’est la joie de l’accueil et du don, 

C’est un vif amour pour Jésus et Marie, 

C’est une foi profonde en Dieu, 

C’est une invitation à le prier, à le porter aux autres 

Par les gestes simples de nos vies.  

                                          

Femme heureuse et libre, 

Bienheureuse Marie-Rose, 

Tu es toujours vivante !     
 

 

 

 

 

Préparée par Simone Perras, s.n.j.m. 


